
L’excellence

Bien sûr, nous visons l’excellence scientifique la plus extrême et nous sommes
prêts à le clamer haut et fort. Equipex, Labex et Idex sont les nouvelles icônes
de l’excellence et la loi de l’excellence impose de les adorer, dura lex sed lex.
Cependant, l’excellence ne suffit peut-être pas et il nous faut méditer les paroles
de mon philosophe de fils, Antonin 5 ans, qui est catégorique sur l’échelle des
valeurs : nettement au-dessus d’”excellent”, on trouve ”délicieux” et encore
plus haut ”succulent” !

Sans compter que la course rhétorique à l’excellence n’est pas gagnée d’avance,
loin de là. Le dernier étudiant indien qui nous pria, fort civilement d’ailleurs,
d’accepter ses services dans un emploi de stagiaire estival, y alla d’une forte
déclaration d’objectif : ”To initiate career building with a summer intern-
ship in a service oriented environment, where sharpening of skills is a con-
tinuous process and striving to enhance confidence with a quest for overall
excellence in quality is a tradition to reckon with.” Certes, le style pâtit d’un
excès d’excellence, mais reconnaissons que le niveau de la compétition est élevé.

Par ailleurs, il s’agit de se préoccuper du développement durable de la no-
tion d’excellence car rien ne serait pire que l’”excellence” perde de son éclat à
force d’incantations trop souvent réitérées et parfois inconsidérées. ”Pour moi,
la préoccupation la plus haute de mon temps c’est de dénoncer les menteurs
et les escrocs, les escrocs du mot, les escrocs du verbe, les gens qui font de la
démagogie verbale. Il y a actuellement dans les journaux, dans tout ce qu’on
peut lire, partout, une inflation verbale qui tient du discours électoral dans ce
qu’il a de pire.” Boris Vian, 1952 (déjà !).

Nous avons aussi le regret de constater que des travaux de recherche qui se
sont avérés féconds se sont trouvés loin, très loin, de l’excellence. Sadi Carnot
était-il excellent ? Certainement pas ! Une publication seulement, un seul
lecteur (Clapeyron tout de même), un H-index égal à 1 donc. Après sa mort et
avec le temps, le nombre de citations a augmenté considérablement (mais H=1
éternellement) et nous espérons, pour leur plus grand bénéfice, qu’il en a été de
même du nombre de ses lecteurs.

L’excellent Montaigne lui-même a craint de se targuer de trop de compétences
et a préféré l’excès de modestie à l’excès d’excellente estime de soi, lorsqu’après
avoir longuement énuméré ses faiblesses il veut bien se reconnâıtre laconique-
ment quelque qualité : ”... Et ne lis guère mieux : je me sens peser aux
écoutants ; autrement bon clerc.” Essais, II, XVII, ”De la présomption”.

La conclusion s’impose à nous, il en va de notre intérêt individuel et collectif
de juguler la bulle spéculative de l’excellence, quel que soit notre attachement
(immense, forcément immense) à cette valeur sublime.

Ainsi nous proposons de nous assigner un objectif, autant qu’une règle de
conduite : tentons d’être bon chercheur.
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